
COMPTE RENDU DE Les 72h de Dioudé Diabé 

10è   ANNIVERSAIRE  DES  COURS DE VACANCES                                    
Journées de réflexion sur le Développement Durable et le réchauffement climatique 

Dioudé Diabé,  du 5 au 7 Septembre 2011 

 

  

 

  

           
 

 

 
Présenté par M. Diop Ousmane Mamadou 

Président de MEDD-IN-ROSSO 

Dioudé Diabé, 8 septembre 2011 



1. Déroulement et Objet de la mission 

 
Du 4 au 8 septembre 2011, sur invitation conjointe d’AVD-France et de l’AMEED, M. Diop 

Ousmane Mamadou, président de la Maison d’Education au Développement Durable et 

Innovant de Rosso (MEDD-IN-ROSSO) a été mandaté pour effectuer une mission d’appui 

technique à l’AMEED pour la mise en œuvre du programme déjà établi des 72h de Dioudé 

Diabé et la tenue d’une conférence-débat sur le Développement Durable et le 

Réchauffement climatique. 

 

2. Objectifs de la mission 

 

L’objectif global de la mission était donc non seulement de permettre aux membres de 

l’AJDD, de l’AMEED et des populations de Dioudé Diabé de fêter dans la liesse le 10è 

anniversaire du démarrage des cours de vacances initiés par Adama Sow en 2001, un digne 

fils du terroir, mais aussi de permettre à la jeunesse de l’ensemble de l’île à morphil 

d’acquérir les connaissances conceptuelles et techniques liées au Développement Durable et 

à la lutte contre le Réchauffement climatique. 

Plus spécifiquement, notre mission devrait permettre de : 

- Mettre en œuvre le programme préétabli entre les différentes parties prenantes des 72h 

de Dioudé Diabé ; 

- Sensibiliser les élèves, les étudiants et la population générale au Développement 

Durable et à la lutte contre le Réchauffement climatique et à leur prise en compte dans 

toutes les interventions de développement.  

 

3. Résultats de la mission 

 
La mission s’est déroulée sur une période de 4 jours. Nous avons travaillé tout au long de 

celle-ci avec l’appui constant des jeunes de l’AJDD, de l’AMEED, de l’ASC-DD et de 

bonnes volontés (anciens  instituteurs, simples vacanciers, jeunes non structurés du village). 

Dioudé 

Nous avons plus particulièrement participé à l’animation et à la facilitation de l’atelier sur le 

Développement Durable et la lutte contre le Réchauffement climatique. 

 

3.1. Activités réalisées 

 

3.1.1. Cérémonie officielle d’ouverture des 72h et autres activités- 05/09/2011 

 

- Echange protocolaire de discours entre le Chef de village, M. Amadou Djingué 

Diaw, du président de l’AMEED et de l’AJDD et nombreux témoignages sur le 

parrain de ces 72h, Adama Sow ; ses ambitions pour Dioudé, l’île à Morphil et pour 

l’Afrique ; 

- Sensibilisation sur les IST/VIH/Sida, le  paludisme et les autres maladies d’origine 

hydrique (diarrhées, schistosomiases); 

- Match de football entre les Aînés et les Etudiants ; 

- Echanges entre élèves et étudiants sur la vie estudiantine et les spécificités  de 

l’enseignement supérieur : l’enseignement supérieur et la recherche sont les 

paramètres essentiels pour le développement durable; 

- Séance de lutte traditionnelle avec les petites catégories (Amateurs). 

 



3.1.2. Atelier sur le Développement Durable, l’Agriculture et le Réchauffement 

climatique animé par la Maison d’Education au Développement Durale et 

Innovant de Rosso (MEDD-IN-ROSSO) et les Techniciens locaux- 06/09/2011 

 

Il est indéniable que depuis 1789, dans sa quête quotidienne du « mieux-être » pour ne pas 

dire du « bien-être », l’humanité est passée par plusieurs vocables : Sous-développement, En 

voie de développement, «Mal-développement» (en Amérique latine, René Dumont), 

Globalisation ou Mondialisation et finalement « Développement Durable ». 

En effet, l’environnement socio-économique a changé depuis et a abouti plus ou moins à une 

amélioration du niveau de vie des Nations et de leurs Citoyens. Il faut alors créer les 

conditions d’une assurance de leur développement pérenne. C’est le rôle assigné au nouveau 

concept, le Développement Durable, qui apparait pour la première fois en 1980 dans un 

rapport de l’UICN intitulé « La stratégie mondiale pour la conservation » 

Selon la définition internationale adoptée en 1992 à  Rio de Janeiro par 174 Chefs d’Etat lors 

de la Conférence des Nations-Unies sur l’Environnement et le Développement (CNUCED), 

« le Développement Durable est un mode de développement censé satisfaire les besoins 

du présent sans compromettre les capacités des générations futures à satisfaire les 

leurs ». 

Depuis ce sommet de la terre, le développement Durable est devenu une référence constante 

dans l’élaboration de tous les projets de développement qui tendent désormais à concilier 

éthique, justice sociale, prudence écologique et efficacité économique. Aujourd’hui, ce nouvel 

ordre mondial a amené les institutions, les organismes publics et privés à la révision de leur 

stratégie de travail. 

C’est ainsi qu’en 1998, la Conférence mondiale de l’UNESCO donnera à l’enseignement 

supérieur, entre autres, deux missions essentielles : 

 

- La mission suprême est de « servir la société et de promouvoir le développement 

Humain durable »; 

- La mission « d'apprendre à apprendre et d'apprendre à entreprendre ». Cette 

mission  a une dimension éthique et civique importante. 

 

Plus Dioudé et les autres villages de l’île à Morphil s’investiront dans l’Education des 

jeunes enfants et la formation estudiantine, mieux sera assuré le développement durable 

dans cette partie du Sénégal ! 

 

Le Développement Durable a ici, cristallisé les réflexions sur le potentiel de développement, 

les opportunités économiques et les enjeux géopolitiques associés.  

Sans entrer dans le débat « trop » scientifique, il est  aujourd’hui admis par tous (et les débats 

à l’occasion des 72h de Dioudé, l’ont confirmé !) que les activités anthropiques jouent un rôle 

effectif dans le réchauffement climatique. 

Pour résumer les différentes interrogations suscitées par le débat, on peut se poser les 

questions  suivantes : comment satisfaire les besoins des Hommes d’aujourd’hui tout en 

léguant la Terre en bon état aux générations qui l’habiteront après nous ? Ou encore comment 

améliorer les conditions de vie de tous les citoyens du monde sans épuiser définitivement la 

terre ? 

Les réponses à la fin de l’atelier sont jugées satisfaisantes par le facilitateur (3/4 par focus 

group de 12 membres) : 

 

R1 : En apprenant à économiser et à partager les ressources ; 



R2 : En utilisant les technologies qui polluent moins, qui gaspillent moins l’eau et moins 

d’énergie : pour lutter contre le réchauffement climatique, il faut utiliser les énergies 

alternatives c'est-à-dire les énergies rejetant peu de gaz à effet de serre tant en matière de 

transport, que dans l’industrie, l’habitat ou l’électroménager ; 

R3 : Et surtout, en changeant nos habitudes de consommation actuelles et nos comportements. 

 

 Les Hommes ont partout le devoir d’agir car si on y parvenait, ce ne serait pas un retour en 

arrière mais un progrès pour l’Humanité.  

Mais en ont-ils tous les moyens pour agir ? 

Dioudé et l’Afrique, pourront-ils suivre le mouvement d’ensemble  afin que le 

Développement Durable devienne une culture populaire ? 

 

Il est important pour la veille informationnelle que Dioudé soit doté d’un CLAC (centre de 

lecture et d’animation culturelles)  et d’un CYBER d’au moins 10 machines fonctionnant 

au solaire mais possédant au besoin un groupe électrogène de réserve.  

 

Comment définir le l’agriculture durable ? La partition de Dioudé dans le 

processus du développement Durable ? 

 
L’Agriculture durable est la « fille » du Développement Durable. C’est un système de 

production agricole qui vise à assurer une production pérenne de nourriture et de produits 

forestiers divers en respectant les limites  écologiques, économiques et sociales qui assurent la 

maintenance dans le temps de cette production. 

 

Dioudé dispose de 118 ha aménagés mais non exploités judicieusement. Dioudé aurait pu 

produire 280 Tonnes de paddy (riz non décortiqué), 168 Tonnes d’oignons, 160 Tonnes de 

maïs et 80 Tonnes d’arachides.  

Dioudé est cependant le « marché du Laaw », le lieu de vente de toutes les spéculations de 

l’île à Morphil.  C’est plusieurs centaines de millions de  Francs CFA de manque à gagner 

pour les habitants de ce village aux immenses potentialités agricoles tant du point des sols 

(argilo-sableux) que de la disponibilité des terres. 

 

Si Dioudé veut jouer sa partition sur le chemin du Développement Durable et de la 

souveraineté alimentaire, il est important que la mise en valeur du périmètre agricole du 

village soit revue et corrigée par toutes les parties prenantes et qu’une étude sérieuse de 

faisabilité tenant compte de la rentabilité économique (avec un budget prévisionnel), des 

charges de production et l’amortissement des machines soit réalisée par une expertise de 

l’AVD-Sénégal. 

 

Les activités de la 2è journée des 72h de Dioudé se sont poursuivies vers 16H par le « Génies 

en herbe », jeux d’esprit et moment d’émulation pour les écoliers de tous âges de Dioudé. 

A 21H, la troupe théâtrale a séduit le public venu nombreux à la place publique du village, 

« Diakkaa » et a proposé une dramatique sur le thème des mariages précoces et leurs 

conséquences désastreuses sur la poursuite des études pour les jeunes filles du village ou 

simplement leurs conséquences dramatiques sur la vie tout court. 

 

La dramatique aurait pu mettre en exergue l’absence d’un plan urbanistique (ou de plan 

directeur ou de lotissement) de Dioudé en simulant une incapacité de l’ambulance à se 

faufiler à travers les ruelles tortueuses pour aller récupérer la femme en travail dont la 

mort dans les bras des membres de sa famille (faute d’évacuation) aurait aidé à prendre 



conscience de la nécessité de penser à tracer les routes à Dioudé, cette belle cité naissante. 

Aujourd’hui, c’est dans le temps encore et demain, il sera peut être trop tard ! 

 

3.1.3. Journée de Reboisement 

 

Les dernières 24h de Dioudé ont été consacrées essentiellement aux actions de Reboisement 

effectuées dans l’enceinte de la cour du  Collège et de celle de l’école II de Dioudé. 

Une centaine d’arbres ont été transplantés dans ces lieux du savoir dont des Moringa Oleifera. 

La Maison d’Education au Développement Durable et Innovant de Rosso (MED-IN-ROSSO) 

a donné en appui à ces actions de reboisement des  semences (600 graines de Moringa 

Oleifera), 600 sachets et un prospectus sur l’Arbre de la vie, aujourd’hui, reconnue comme 

moyen de lutte, à portée des mains, efficace contre la malnutrition. 

Elle a également donné 5 manuels pour appuyer les ressources humaines des associations de 

Dioudé dans leur quête permanente d’informations pertinentes devant guider leurs actions 

quotidiennes au profit de leurs populations cibles : 

- Que faire sans le vétérinaire- Une référence pour l’élevage durable 

- Alimentation et Nutrition humaines-DVD 

- Techniques d’Analyse de projets 

- Le VIH/Sida : vos questions et les réponses 

- La Grippe aviaire. 

 

Après une pause-déjeuner au domicile du parrain des 72h de Dioudé, Chez Adama SOW,  les 

activités ont redémarré à 16H à la place publique du village où d’anciens comme actuels 

instituteurs sont venus rehausser par leur présence ces moments de joie mais aussi de bilan. 

« L’école de Dioudé se porte très bien » dira M.Sy, ancien instituteur, aujourd’hui préfet. 

C’est dire toute la joie et la fierté de l’ancien instituteur devenu administrateur de revenir sur 

les lieux et ses anciens élèves et les villageois de revoir le Grand Monsieur. Ce fut un moment 

de grande émotion quand il prit la parole pour louer ses relations avec ses anciens élèves mais 

aussi avec les parents d’élèves et l’ensemble des habitants du villages avant d’exhorter les 

Maîtres d’école actuels et aux membres de l’AMEED à redoubler d’efforts pour maintenir 

l’école de Dioudé au sommet de la pyramide scolaire du Sénégal et aux habitants du village 

de « réclamer désormais un Lycée » au vu des résultats de Dioudé sur le plan national. Les 

cours de vacances ont un impact certains sur les résultats scolaires des enfants. 

Ce fut pour beaucoup d’intervenants en ces moments de bilan de prendre la parole (parce qu’il 

n’avait pas pu le faire les jours précédents) pour témoigner sur les actions passées et présentes 

du parrain des journées, Adama Sow. Puis on procéda à la cérémonie de remise de diplômes 

de reconnaissances aux personnalités ayant contribué de prés ou de loin ou participé à la 

réussite de ces journées culturelles et de prix aux élèves les plus méritants et assidus aux cours 

de vacances. Il est à noter que 75% des récipiendaires étaient de sexe féminin. Cela pourrait 

présager de l’émergence très prochainement d’un leadership féminin et Dioudé deviendrait 

alors une école dans la mise en œuvre de l’approche genre dans tous les projets de 

développement en général et de développement durable en particulier. 

 

Adama Sow est à Dioudé un « enfant » aimé et chéri de tous. Il serait utopique, par esprit 

cartésien ou « normes occidentales » de parler de Dioudé et de ses 72h sans parler de celui 

qui, dès 2001, sacrifia temps libre et loisirs pour sa communauté afin de donner des cours de 

vacances à plus petits. Aujourd’hui la graine a germé et l’AMEED a pris le relais, avec des 

résultats palpables qui ne manqueront pas de faire la fierté de l’initiateur. 

 



Pour joindre l’utile à l’agréable et terminer la commémoration du 10è anniversaire du 

lancement des cours de vacances à Dioudé, à 18H, un défilé de femmes en tenues 

traditionnelle communément appelé «Thiossane» a ravi la palme aux autres activités. 

Mélange de couleurs riches et variées et rythmés de belles mélodies folkloriques du Fouta, le 

« Thiossane » a été un moment euphorique avant le concert de rap, qui a permis de coller 

définitivement la jeunesse aux activités des 72h de Dioudé. 

 

 

  
 

  
 

Vers 02H, les lampions se sont éteints sur les 72h de Dioudé et les organisateurs ont donné 

rendez-vous à l’année prochaine avec beaucoup d’innovations. 

 

Diop Ousmane Mamadou 

Président de MEDD-IN-ROSSO 
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E-mail : medd_in_rosso@yahoo.fr 
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